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Frères et sœurs,   

En cette fête de l’Immaculée Conception nous unissons nos cœurs à l’Eglise entière qui 
ouvre l’année de la miséricorde, une année de grâce pour l’humanité. 

Dans un monde qui semble s’enfoncer toujours plus dans la violence, l’intransigeance et le 
déni d’amour,  

dans un monde où le nom de Dieu est invoqué pour justifier l’inqualifiable,  

l’Église veut rappeler à l’humanité, de manière prophétique, que Dieu est amour et qu’il ne 
peut qu’aimer et que le péché lui-même ne constitue pas un obstacle à son amour. 

« Quand Adam eut mangé du fruit de l’arbre Dieu l’appela ». Il ne le laisse pas dans son 
état, il prend lui-même l’initiative de la rencontre. 

Si l’on s’en tient aux définitions académiques, la miséricorde est une bonté qui incite à 
l’indulgence et au pardon à l’égard d’une personne coupable d’une faute et qui s’en repent. 

La miséricorde divine c’est la bonté de Dieu qui Lui fait pardonner les fautes des hommes. 

Non seulement Il pardonne à l’homme mais Il le renouvelle dans sa dignité pour qu’il 
puisse se relever et que puisse s’accomplir en lui le dessein d’amour de Dieu qui l’a créé pour le 
bonheur comme nous l’avons entendu dans la deuxième lecture.  

Si bien que nous pouvons dire que la miséricorde est la manifestation le plus haute de la 
toute-puissance de Dieu que rien ne peut arrêter, pas même notre péché. 

Pourquoi commencer cette année de la miséricorde en la fête de l’Immaculée Conception ? 

Parce que cette fête est celle du primat de la grâce. 

Marie a été préservée du péché avant même d’avoir pu connaitre la tentation. 

Elle a été préservée du péché dès avant sa naissance par une grâce venant déjà de la mort 
de son Fils. 

Comme le disait ce matin le Saint-Père en ouvrant la porte Sainte à Rome : « la fête de 
l’Immaculée Conception exprime la grandeur de l’amour de Dieu. Il est non seulement Celui qui 
pardonne le péché, mais,  en Marie, Il va jusqu’à prévenir la faute originelle que porte tout homme 
en entrant dans ce monde. » 

La fête de l’Immaculée Conception c’est l’amour de Dieu qui sauve en devançant, en 
anticipant. 

En franchissant la porte de la miséricorde et en entrant dans la spiritualité de cette année 
jubilaire par notre participation aux diverses activités qui nous seront proposées, nous sommes 
invités  

à nous plonger dans ce mystère de l’amour de Dieu,  

à en découvrir la profondeur,  
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à nous laisser accueillir par l’amour de Dieu 

qui relève  

qui guérit,  

qui pardonne. 

Nous sommes invités à nous réjouir de la victoire de Dieu dans nos vies, à laisser résonner 
dans notre cœur les paroles que Marie  a entendues de la part de l’Ange de l’Annonciation : 
« réjouis-toi comblée de grâces, le Seigneur est avec toi ». 

Oui nous sommes comblés de grâces ! Oui le Seigneur est avec nous ! 

Nous sommes invités à faire l’expérience heureuse de la miséricorde, 

 à goûter dès maintenant la douceur et la force de l’Amour qui nous attend au terme de 
l’histoire 

à nous laisser transformer par ce mystère d’amour pour nous en rendre nous-même 
participants. 

 

La miséricorde est ce qu’il y a de plus divin en Dieu : l’expression la plus haute de sa Toute 
Puissance, mais elle est aussi ce qu’il y a de plus accompli en l’homme. 

La Parole de Jésus : « soyez miséricordieux comme votre père est miséricordieux » (Lc 6, 
36) fait écho au vieux commandement du Lévitique : « soyez saints comme moi le Seigneur votre 
Dieu je suis Saint » (Lv 19,2). 

A la sainteté, Jésus a donné le visage de la miséricorde. C’est la miséricorde qui est le plus 
pur reflet de Dieu dans une vie humaine. 

 Apprenons à regarder les autres avec le regard de Dieu.  

Le Logo de l’année de la miséricorde nous suggère que celui qui rachète et celui qui est 
racheté doivent regarder avec les mêmes yeux. 

En cette fête de l’Immaculée Conception, demandons à Celle dont nous aimons à chanter 
qu’elle est la mère de la miséricorde, mater misericordiæ, d’intercéder pour nous. 

Amen !   

+ Raymond Centène 

  Evêque de Vannes 
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